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SUMMARY 

Reduction o/sul/ate to sulfite by the tobacco lea/ 

I t  is shown that whole tobacco leaf reduces [ssS]sulfate to [35S]sulfite. The amount 
and the specific radioactivity of the labelled sulfite recovered indicate that daylight 
plays an essential part in this process, which is a rapid one. Its quantitative analysis 
is, however, rendered difficult by  oxidation of sulfite to sulfate, which is catalysed 
by the tissues utilised. 

INTRODUCTION 

On salt que des organismes tels que Escherichia coli 1, Desul/ovibrio sp3, des levures ~, 
des champignons ascomyc~tes 4 rCduisent le sulfate en sulfite. M~me certains tissus 
animaux, comme le sac vitellin d'embryon de poulet 5 poss~dent cette aptitude 
rCductrice. La formation de sulfite quand il y a utilisation du soufre du sulfate pour la 
synth~se de liaisons S-C, semble donc 6tre une r~action que l'on retrouve dans un 
grand nombre d'organismes vivants. 

Nous montrerons ici que les organismes chlorophylliens se comportent ~ cet 6gard 
comme les organismes pr~citCs. Toutefois ils s'en distinguent par le r61e que joue la 
lumi~re dans cette rCduction. A l'obscurit~, la possibilit6 de rCduction du sulfate en 
sulfite disparalt presque compRtement. Elle est rCtablie par ~clairement 6,7. 

Le prCsent travail est limit6 £ la mise en 6vidence de la formation de IsiS] sulfite 
partir  de [~5S] sulfate. Les plantes utilisCes sont des tabacs, Nicotiana tabacum var. 

Samson, cultivCs en serre sur du terreau. On prCRve les feuilles du sommet de la tige 
de plants ~g~s de 2 mois environ. Sauf indication contraire, ce prCRvement est effectu6 
vers 15 heures et seulement lorsque la journCe a 6t6 jusqu'k cette heure, ensoleillCe. 

Le principe de nos expCriences est le suivant: On offre ~ des feuilles entiSres de 
tabac une solution de sulfate radioactif sans entralneur et de sulfite de sodium ordinaire, 
par nutrition p~tiolaire. Le r61e de ce sulfite est de diluer le sulfite radioactif ~ventuelle- 
ment form~ et d'en permettre ainsi l'isolement et la caractCrisation, en dCpit de son 
mCtabolisme rapide. Une telle faqon de proc~der implique l'hypoth~se que l'ion sulfite 
n'inhibe pas la rCduction du sulfate. 
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E X P ] ~ R I M E N T A L  

I. Mise en ~vidence de la r~duction du suI/ate e~¢ sulfite 

Disposition des exp&iences. On d6tache, de tabacs ~g6s de 2 tools, les feuilles 
sup6rieures en coupant les p6tioles a u r a s  de la tige. On fait plonger 5 g de feuilles 
par le p6tiole, dans 2 ml d'une solution contenant du sulfate radioactif sans entra~neur 
12. IO 6 i.p.m, par ml dans nos conditions de mesure et 25 mg/ml de sulfite de sodium. 
Les feuilles sont expos6es k la lumi6re du jour pendant 30 min, l '6clairement 6tant 
d'environ io,ooo lux, ou sont maintenues h l'obscurit6. Ensuite, on coupe les p6tioles, 
broie les feuiUes dans l 'azote liquide, et place la poudre obtenue dans un barboteur 
froid. On y ajoute Io mg de sulfite de sodium ordinaire, 15 ml d'eau et 8 ml d'une 
solution aqueuse d'acide phosphorique (50:50 en volumes). On place le barboteur 

5 °o et fait traverser l 'appareil par un courant d'azote pendant 3o min. Le gaz 
sulfureux entrain6 est lav6 dans de l'acide phosphorique dilu6 ~ IO %, et est absorb6 
dans 5 ml d'une solution aqueuse de potasse £ IO °/o, additionnde de I ml de perhydrol 
~t 30 %. A la fin de l 'op6ration on dilue la solution alcaline k 25 ml et en mesure la 
radioactivit6 totale sur des coupelles de verre. On mesure aussi la radioactivit~ pr6sente 
dans le barboteur, ce qui permet de savoir combien la feuille a absorb6 de solution de 
sulfate. 

T A B L E A U  I 

RADIOACTIVIT~ TOTALE EXPRIM]~E EN i . p . m .  DANS NOS CONDITIONS DE MESURE ENTRAIN]~E 
]~AR LA DISTILLATION DU GAZ SULFUREUX D'UN M]~LANG]~ CONTENANT 35GO4--  , IO nag DE SULFITE 

DE SODIUM ET 5 g DE BROYAT DE F]~UILLES 

Radioactivitd introd**ite Radioactivitd recueiUie 
i.p.m, i.p.m. 

582,000 o 
635 ,000  o 

1,71.5,ooo o 

La d6monstration que la radioactivit6 de la solution alcaline est due ~ du 
[~S~ sulfite et non k un entrainement de [3~S] sulfate est faite de plusieurs mani6res. 
(I) On place dans le barboteur un broyat  de feuilles n ' ayan t  pas absorb6 de [~S] sulfate, 
du sulfate radioactif sans entraineur et du sulfite de sodium. On proc6de k la s6paration 
du sulfite de ce m61ange comme il a 6t6 d6crit, et on mesure la radioactivit6 pr6sente 
dans la solution alcaline. Le Tableau I montre qu'il n 'y  a pas d'entrainement de 
sulfate radioactif. On confirme ainsi par surcrott l 'absence d'6change de soufre entre le 
sulfate et le sulfite. (2) On fait barboter l 'azote et les gaz entrain6s dans une solution 
alcaline renfermant non du perhydrol, mats du vers~ne, ~ la concentration de 1.6. IO - s  M 

pour 6viter l 'oxydation du sulfite. L'isolement du sulfite pr6sent apr~s addition de 
5o mg de sulfite de sodium ~ l '6tat de sel de baryum, et sa d6composition par l'acide 
phosphorique dilu6 dans les conditions d6crites, permettent  de retrouver environ 8o % 
de la radioactivit6 initialement pr6sente dans la solution alcaline. (3) On recueiUe 
comme ci-dessus le gaz sulfureux dans une solution alcaline de vers~ne, et on trans- 
forme le sulfite ell trois d6riv6s: (a) par le zinc et l'acide chlorhydrique on r6duit le 
sulfite en hydrog6ne sulfur6, que l 'on capte dans de l 'ac6tate de cadmium en solution 
aqueuse k 5 %- Le sulfure de cadmium qui apparatt  est recueilli, lav6 k l 'eau et est 
redissous dans un m61ange de peroxyde d'hydrog~ne et d'acide chlorhydrique. Le 
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sulfate ainsi obtenu est radioactif (voir Tableau II). (b) On transforme le sulfite en 
acide alaninethiosulfurique selon CLARKE s et en acide ac6tylcyst6ique par sa r6action 

pH 7 avec l'acide ac6tylaminoacrylique en suivant les indications donn~es par 
SCHENK ET D A N I S H E F S K Y  t~. L'un et l 'autre de ces acides sont s6par6s par  61ectrophor~se 
sur papier k pH 2. 7 sous 7 V/cm pendant 3 heures. Ils sont radioactifs. 

Rdsultats. Ils figurent dans le Tableau II .  

T A B L E A U  I I  

R]~DUCTION DU SULFATE EN SULFITE PAR LA FEUILLt~ ISOL]~E DE TABAC 

P o i d s  d e s  f eu i l l e s :  5 g- A b s o r p t i o n  d ' u n e  s o l u t i o n  d e  [85S]su l fa te  s a n s  e n t r a i n e u r  + su l f i t c  d e  
s o d i u m  25 m g  p a r  m l  p e n d a n t  3 ° m i n  & l a  t e m p 6 r a t u r e  a m b i a n t e .  L a  l u m i b r e  e s t  ce l le  d u  solei l .  
R d s u l t a t s  e x p r i m d s  e n  i . p . m ,  d a n s  n o s  c o n d i t i o n s  d e  m e s u r e .  L e  r e n d e m e n t  e s t  le r a p p o r t  [35S~- 

su l f i t e  i so16 / [35S] su l f a t e  a b s o r b S .  

Sullate absorbd 
Sulfite isold Rendement 

Essai dl la lumiPre ~ I'obscuritd 
i.p.m, i.p.m, i.p.m. 

I 1 , 6 7 1 , 8 o o  5 , 5 0 0  33 ° .  IO -5 
I [  1 , 7 1 8 , 7 o o  3 , 4 0 0  198"  lO .6 

I I I  2 , 3 1 2 , 5 o o  5 , o 7 5  * 2 2 0 .  lO -5 
I V  2 , 4 8 o , o o o  9 ,34  o 377"  lO-~ 

V 9 0 0 , 0 o 0  4 , 5 9 o  5 l o "  I o  -6 
V I  1 , 2 1 5 , o o o  3 , I7O 216 .  IO -~ 

V I I  1 , 3 4 3 , 7 5 o  160  12"  I o -~ 
V I I I  6 0 9 , 3 7 0  o o 

I X  5 6 2 , 5 o o  255  4 6 .  IO -~ 
X 5 6 2 , 5 0 0  242 43"  IO-~ 

X I  9 5 0 , 0 0 0  263 28 .  lO -5 
X l I  584,000 200  34"  l O ~  

* A p r ~ s  r 6 d u c t i o n  d u  Na2~sSO a e n  H285S p a r  Z n - H C 1 .  

I I .  Mise en dvidence de la rdduction du sul/ate en sulfite ~ la lumi~re et d l'obscuritd sar 
un m~me pied de tabac 

Disposition de l'expdrience. Au milieu de la journ6e on coupe un pied de tabac de 
fa~on ~ laisser quatre feuilles bien d~velopp6es sur la partie sup6rieure. Deux de ces 
feuilles, A et B, sont entour6es de papier noir. Les deux autres, C et D, sont laiss6es 
telles queues. Les surfaces A + B  et C + D sont du mSme ordre. On plonge le has de 
la tige darts la solution de sulfate radioactif et de sulfite ordinaire, et expose le rameau 
h la lumi~re du jour. Apr~s 30 rain, on coupe les feuilles au ras du p6tiole et analyse 
s6par6ment les feuilles 6clair6es et celles qui ont 6t~ maintenues ~ l'obscurit6. 

Rdsultats. Le Tableau I I I  donne les r6sultats obtenus. 

T A B L E A U  I I I  

REDUCTION DU SULFATE I~N SULFITE PAR Lt~S FEUILLES D'UN MI~ME PIED DE TABAC 

(ap r~s  3 ° r a i n  d ' e x p o s i t i o n  A l a  l u m i 6 r e ,  o u  ~ l ' o b s c u r i t 6 )  

A u t r e s  c o n d i t i o n s  e x p ~ r i m e n t a l e s :  v o i r  le t e x t e .  R d s u l t a t s  e x p r i m ~ s  e n  i . p . m ,  d a n s  n o s  c o n d i t i o n s  
d e  m e s u r e .  L e  r e n d e m e n t  e s t  le r a p p o r t  [35S]sulf i te  i so l6 / [~SSJsu l fa te  a b s o r b 6 .  

Conditions Sullate absorbd Sulfite isold Rendcment 

C + D :  L u m i ~ r e  1 , 5 5 o , o o o  3 , 6 0 0  2 3 2 .  lO -5 
A + B: O b s c u r i t 6  1 , 3 2 4 , o o o  2oo  1 5 . i o  -5 
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I I I .  In/~uence d'un ~cran vert 

Disposition des experiences. Deux pieds de tabac ont dtd employds. L 'un avait  
s6journ6 k la lumibre du jour, l 'autre avait  dt6 placd h l'obscurit6 pendant 27 heures. 
De ces tabacs, on ddtache deux lots de feuilles (5 g par  lot) que l 'on place soit sous un 
dcran de papier translucide soit sous un filtre Wrat ten No. 59, de fa~on que l'6nergie 
lumineuse transmise dans les deux cas provoque la m~me ddviation d'un appareil de 
mesure (bolom~tre). Les pdtioles des deux lots de feuilles ~ comparer plongent dans la 
m~me solution de E3sS~ sulfate sans entralneur et de sulfite de sodium ordinaire. Apr~s 
30 min, les feuilles sont broydes et analysdes. La radioactivit6 retrouvde sous forme 
de sulfite est indiqude dans le Tableau IV. 

R~sultats. Voir Tableau IV. 

T A B L E A U  I V  

R]~DUCTION DU SULFATE EN SULFITE SOUS LUMI~RE BLANCHE OU VERTE DE M~ME INTENSIT]E 

L a  l u m i & e  v e r t e  e s t  ce l l e  t r a n s m i s e  p a r  u n  f i l t r e  W r a t t e n  No.  59 de  b a n d e  p a s s a n t e  53 ° m/z 
60o m g .  E s s a i s  I e t  I I  : f eu i l l e s  p r d l e v d e s  ~t 15 h de  p l a n t s  c u l t i v d s  ~ l a  lu rn i~re  du  jour .  E s s a i s  I I I  e t  
I V :  f eu i l l e s  p r d l e v 6 e s  d ' u n  p i e d  s d j o u r n a n t  d e p u i s  27 h ~, l ' o b s c u r i t d .  R d s u l t a t s  e x p r i m d s  en  i . p .m .  

dar ts  nos  c o n d i t i o n s  de  m e s u r e s .  

Essai Sullate absc, rbd Sulfite isold Rendement 
i.p.m, i.p.m. 

I. L u m i ~ r e  b l a n c h e  300,000 1,155 385 • lO --5 
I I .  L u m i b r e  v e r t e  363,000 2,602 71o,  IO -5 

I I I .  Lu rn i~ re  b l a n c h e  713,ooo 331 46 .  lO -5 
IV.  L u m i 6 r e  v e r t e  690,000 753 lO9.  lO -5 

IV. Mesure de l'activit~ sp~cifique du sulfite /orm~ 

Disposition des exp&iences. Les conditions d'expdriences sont voisines de celles 
ddcrites en I. Toutefois on supprime l 'addition de sulfite entratneur ~t la poudre gelde 
de feuilles placde dans le barboteur. De plus, on poursuit la distillation du gaz 
sulfureux pendant une heure. Le gaz sulfureux est capt6 par la solution alcaline 
utilis6e, mais additionn6e de vers~ne ~ la concentration de 5" IO-3 M. Le dosage du 
sulfite est effectu6 par  l'iode. On a v6rifi6 qu'il n 'y  a pas d 'autres substances r6ductrices 
pr6sentes mesur6es dans les m6mes conditions. 

l~clairement: I1 est obtenu par une lampe ~ filament de tungst~ne d'une puissance 
de 750 watts. La lampe est munie d 'un r6flecteur. On d&ache 4 feuiUes du m6me Age 
de plants de tabac cultiv6s ~ la lumi~re du ]our dans les conditions habituelles. Deux 
d 'entre elles (poids 3.18 g) sont plac6es ~ 1.5 m de la lampe, leurs p&ioles plongeant 
dans la solution radioactive usuelle. Les deux autres feuilles (poids 3.15 g) sont 
maintenues ~. l'obscurit6 dans la m~me solution de sulfate. Apr~s 30 min on jette les 
feuilles dans l 'azote liquide et proc~de ~ la distillation du sulfite. 

R~sultats. La radioactivitd recueillie dans une s6rie d'essais rdalisds dans ces 
conditions figure darts le Tableau V. 

V. R~duction du sul[ate en sulfite par la [euille da tabac en [oration du temps 

Disposition des experiences. On expose k la lumi~re du soleil deux tiges de tabac 
portant  des feuiUes et plongeant dans la solution de Ea~S~ sulfate sans entratneur + 
sulfite, utilis6e au cours de ce travail. Aux temps choisis, on pr61~ve dans chaque 
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TABLEAU V 

RADIOACTIVIT~ SP~CIFIQUE DU SULFITE ISOL~ .k PARTIR DE FEUILLES 
DE TABAC ILLUMIN]~ES OU PLACI~ES ~k L'OBSCURIT]~ 

Nutrition p6tiolaire de 3 ° min avec la solution: [35SJ sulfate sans entraineur 3.I" io ~ i.p.m, sulfite 
de sodium 24.6 mg par ml. Autres conditions exp6rimentales: voir le texte. R~sultats exprim6s 

en i.p.m, darts nos conditions de mesure. 

Essa$ Sul[ate absorbd Sul~le isold Radioactivitd 
i.p.m, i.p.m, ttg spdcifique en i.p.m./~g 

I. Lumi~re 369,000 7,020 654 lO.7 
II. Lumi~re 178,5oo 1,21o 182 6.6 

III .  Lumi~re 25o,ooo 4,400 182 24. 4 
IV. Lumi~re 148,ooo 2,4 oo 3o3 7.9 
V. LumiSre 171,ooo 1,514 286 5.3 

VI. Lumi~re 2,714,ooo io,ooo 2,ioo 4.8 
VII. Obscuritd 27i,ooo 256 40o o.64 

VIII .  Obscurit6 213,ooo 4o2 750 o.54 
IIX. Obscuritd 1,I 7o,ooo 468 500 o.94 

X. Obscurit6 33o,ooo 230 1,62o o.14 
XI. Obscurit6 585,ooo 449 974 o.46 

XlI ,  Obscurit6 IOO,OOO 89 565 o.71 
Xl I I .  Obscurit6 153,ooo 80 75 ° o.oi 

Les exp6riences I ~ IV ont dr6 faites sous une intensit6 lumineuse constante correspondant A 91 
divisions de l 'appareil de mesure. L'exp6rience V a re~u une intensit6 lumineuse correspondant 

78 divisions. L'exp6rience V I a  ~t6 faite au soleil. 

feuille,  avec  un  p e r c e - b o u c h o n ,  d e u x  ronde l l e s  de  15 m m  de d i a m ~ t r e  que  l ' on  j e t t e  

au s s i t 6 t  d a n s  l ' a z o t e  l iquide .  L ' e n s e m b l e  de  ces ronde l l e s  r e p r 6 s e n t e  u n  6chan t i l l on  

m o y e n  des  feuil les  p r6sen te s .  Lo r s  de  ce pr61~vement  on p r e n d  soin  de  ne  pas  c o u p e r  de  

n e r v u r e  i m p o r t a n t e .  Les  lo ts  de  ronde l l e s  o b t e n u s  s o n t  ana lys6s  de  la f aqon  hab i tue l l e .  

R ~ s u l t a t s .  I ls  f i gu ren t  d a n s  le T a b l e a u  VI .  

TABLEAU VI 

Ri~DUCTION DU SULFATE EN SULFATE EN SULFITE PAR LA EEUILLE DE TABAC 
EN FONCTION DU TEMPS ET ~k LA LUMI~RE DU JOUR 

Conditions exp6rimentales d6crites dans le texte. R6sultats exprim6s en i.m.p, dans nos conditions 
de mesure. 

Essai Temps Sul]ate absorbd Su i te  isoM Rendem~t 
(min) i.p.m, i.p.m. 

I 5 11,8OO 34 ° 2,880.10 -5 
IO 13,8OO 259 1,875"10 -5 
38 45,500 124 273"IO -5 
57 71, Boo 218 308.10 -5 

II IO 26,230 93 ° 3,540"IO -s 
25 37,000 525 1,418'10 -5 
4 ° 817,OOO 7,890 965"IO 4 

DISCUSSION 

Les  chi f f res  du  T a b l e a u  I I  m o n t r e n t  que  la  feuil le de  t a b a c  es t  c a p a b l e  de  r6du i re  le 

su l f a t e  en sulf i te .  Le  r a p p o r t  de  la  r ad ioac t i v i t 6  recueiUie sous  f o r m e  de  sulf i te  ~ la 

r a d i o a c t i v i t 6  ab so rb6e  p a r  la  feuil le es t  p lus  g r a n d  ~ la lumi~re  qu '~  l ' obscur i t6 .  
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On peut en conclure soit que la lumi~re favorise la r6duction du sulfate, soit que 
l'obscurit6 favorise la disparition du sulfite. 

I1 parait  tr6s peu vraisemblable que l'obscurit6 puisse favoriser la disparition du 
sulfite. En effet, une telle disparition est la cons6quence de deux types de ph6nom~nes: 
(I) l 'oxydation dus sulfite k l'~,tat de sulfate et (2) la combinaison du sulfite avec des 
mol6cules organiques. Ces transformations sont fonction de la concentration en 
accepteurs et de la concentration en catalyseurs. Si l 'on se place dans des conditions 
aussi comparables que possible k l'6gard de ces deux derniers facteurs, en utilisant non 
des feuilles d6tach~es de pieds de tabae diff~rents, mais les feuilles restant attach~es 
k une mfime tige, on constate (Tableau III) que la radioactivit6 recueillie sous forme 
de sulfite reste, k la lumi~:re, sup6rieure k celle obtenue k l'obscurit6. Les exp6riences 
met tant  en oeuvre des lumi~res de qualit6 diff6rente, blanche et verte, et d'intensit6 
incidente 6gale, non seulement montrent  (Tableau IV) le r61e de la lumi~re dans la 
r6duction du sulfate, mais sugg~rent m6me que la lumi~re blanche poss~de des compo- 
santes (par exemple les radiations bleues) susceptibles de favoriser la disparition du 
sulfite. 

Le Tableau IV montre aussi qu'apr~s avoir s6journ6 27 heures k l'obscurit6, les 
feuilles ont perdu en grande patt ie leur aptitude ~ r6duire le sulfate et que la lumi~re 
verte permet de retrouver plus de radioactivit6 sous forme de sulfite que la lumi~re 
blanche. 

Darts les conditions utilis6es, c'est par la mesure de la radioactivit6 sp~cique du 
sulfite form6 que l'on peut d6montrer de la fa~on la plus convaincante le r61e de la 
lumi~re dans la r6duction du [8~S] sulfate. Les r6sultats des exp6riences faites dans ce 
but sont indiqu6s dans le Tableau V. Deux faits s'en d6gagent: (i) Ires quantit6s de 
sulfite isol6es des feuilles maintenues k l'obscurit6 ne sont pas en moyenne inffrieures k 
ceUes que l 'on obtient des feuilles illumin6es. On est conduit ainsi k rejeter l 'hypoth~se 
de l'utilisation plus rapide du sulfite par les tissus k l'obscurit6. (2) La radioactivit6 
sp6cifique du sulfite provenant  des feuilles ~clair6es est supfrieure k celle obtenue k 
l'obscurit6. Si l 'on fait l 'hypoth~se que la perm6abilit6 cellulaire k l '6gard du sulfate et 
du sulfite est sensiblement la m~me k !a lulni~re et k l'obscurit6, on peut conclure que 
la lumi6re favorise la r6duction du sulfate par la feuiUe de tabac. 

On voit d 'autre  part  dans les Tableaux II, III, IV et V que la radioactivit6 du 
sulfite isol~ est, en valeur absolue, petite par rapport  ~ la radioactivit6 du sulfate 
absorb6. 

Quatre arguments contribuent 5. expliquer ce fait : (a) I1 est vraisemblable qu'une 
grande part  du sulfate pr6sent dans la feuille se trouve dans les vaisseaux et n 'est  pas 
encore entr6 dans les cellules. (b) Le retour du E~S] sulfite form~ k l '~tat de [~S] sulfate 
par oxydation avant  qu'il ne se m61ange au sulfite entratneur est possible. (c) La 
combinaison irr6versible du [~S] sulfite k l '6tat de substance organique. (d) L 'oxyda- 
tion du sulfite non radioactif introduit comme entrMneur. Dans les premiers instants 
de l'exp~rience, la feuille absorbe un m61ange de [~S] sulfate sans entraineur et de 
sulfite non radioactif. La radioactivit6 sp6citique du sulfate, extr~mement 61ev6e au 
d6but, d6croit rapidement par  apport de sulfate form6 aux d6pens du sulfite pr6sent. 
En consequence, la radioactivit6 sp6cifique du [~S]sulfite form6 d6croit aussi, et la 
radioactivit6 totale du [~S] sulfite isol6 donne une image dOform6e du ph6nom~ne de 
r~duction. Les mesures de la radioactivit~ isol6e sous forme de sulfite en fonction du 
temps, qui font l 'objet du Tableau VI, sont en accord avec ce point de vue. I I en  r6sulte 
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que le ["5S] sulfite que nous mesurons ne repr~sente qu'une tr~s petite part du sulfite 
form6 par suite de l'activit6 m6tabolique de la feuille. Par cons6quent nos chiffres 
doivent 8tre consid~r~s comme des indications relatives, bien inf~rieures k la r~alit& 
Le Tableau VI, joint aux considerations pr~c6dentes, montre aussi que la r6duction 
du sulfate en sulfite est une r~action rapide. En 5 minutes, 2.8 % (essai I) de la radio- 
activit6 pr6sente dans les tissus pr61ev6s sont retrouv6s sous forme de sulfite. 

NIGHTINGALE 1° a montr~ la presence de sulfite dans les v~g~taux. Le present 
travail 6tablit l'existence d'une r6duction du sulfate en sulfite par les feuilles de tabac, 
et le r61e essentiel de la lumi~re pour cette r6action. On dolt rapprocher ce r6sultat de 
ceux qui ont 6t~ d6crits g propos des bact6ries, des levures, des champignons et de 
certains tissus animaux, concernant l'utilisation du soufre du sulfate. Les v6g6taux, 
comme tous ces organismes, r6duisent le sulfate en sulfite. I1 nous semble que l'on se 
trouve ici en pr6sence d'un ph6nombne g6n6ral, ~ savoir que la r6duction du sulfate en 
sulfite repr6sente une ~tape obligatoire du m6tabolisme conduisant k la synthbse des 
liaisons C-S. Nous n'avons pas de donn6es sur le m6canisme de cette r6duction. Cette 
r6action int6resse-t-elle le sulfate sous une forme min~rale, ou un anhydride organique 
mixte de celui-ci? I1 est en effet possible que le sulfate actif n, le 3'-phosphoad6nosine- 
5'-phosphosulfate soit r6duit en d~riv6 correspondant au sulfite. Ce compos6 dolt ~tre 
tr6s instable, comme le signale BANDURSKI ~ et il est plausible que l'on isole le compos6 
de r~duction du sulfate sous forme de sulfite libre, mSme si la forme pr6sente k l'6tat 
naturel est de nature organique. On peut se demander aussi s'il existe une r6duction 
du sulfate k l'obscurit6, dans les feuilles ou dans d'autres tissus, les racines par 
exemple, question k laquelle nous ne pouvons pas donner aujourd'hui de r6ponse, mais 
qu'une comparaison avec le m6tabolisme du nitrate suggbre. II demeure que la 
r~duction du sulfate par les feuilles illumin~es est une nouvelle manifestation du 
milieu puissamment r~ducteur que la lumi~re fair apparaitre dans les tissus v6g6taux. 
I1 n'est pas impossible que le sulfate repr~sente un substrat pour l'6tude de ces pro- 
cessus photochimiques en eux-m~mes, lorsqu'on pourra mesurer avec pr6cision les 
quantit6s de sulfite form6es. Dans l'6tat actuel, la rapide oxydation du sulfite la, ~ nous 
parait un obstacle majeur sur cette vole. 
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RI~SUM]~ 

Le pr6sent travail montre que la feuiUe enti~re de tabac r6duit le ~35S]sulfate en 
[asS~ sulfite. La quantit6 et la radioactivit6 sp6cifique du E35SJsulfite recueilli indiquent 
que la lumibre joue un r61e essentiel dans cette r~duction. Celle-ci est une r6action 
rapide mais son 6tude quantitative est rendue difficile ~ cause de l 'oxydation du 
sulfite en sulfate que les tissues utilis6s catalysent. 
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SUMMARY 

I. In pneumococcus transformation, the appearance of SM-resistants from a 
population of sensitive cells which incorporated DNA at approximately the same time 
followed the normal frequency distribution during a period of IOO mill after the 
exposure of cells to the DNA. 

2. The phenomenon depended on temperature, the optimal temperature being 
37 ° after the incorporation of DNA into the cells, and required an external supply 
of nutrients. 

INTRODUCTION 

In bacterial transformation, recipient cells express one or more of the genetic charac- 
teristics of the donor strain after the incorporation of DNA, where the DNA may 
at first be absorbed and incorporated into the growing cells of transformable phase 
and then fixed on the genetic apparatus of the ceils to express its function 1. Attention 
of several workers, in this connection, has been focussed on the competence of re- 
cipient cells a, a, kinetic analysis of the reaction between the cells and DNA 3, 4, 4, or on the 
mechanism of incorporation of DNA by the cells 1. No precise account has been reported 
of any at tempt to elucidate the process during the period between the invasion of 
DNA and appearance of SM resistance. The present report deals with this process 
and shows that the time required for cells to develop SM resistance after the invasion 

Abbreviat ions:  DNA:  deoxyribonucleate;  RNA:  ribonucleate;  DNase:  deoxyribonuclease;  
RNase  : r ibonuclease ; SM : s t reptomycin .  
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